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Carnet d ’un.... optimiste pa.-ez. 1 un après l’autre les princi]
citoyens de Rimouski— 192.1, et
en trouverez près de 50

française. Ou cite, à 1
<|ui n’épargnent
N ’est-ce

•aux
vous

pour cent
<|ui sont venus de tous les coins du

ou de la province, et même
de l’étranger, s’établir et faire leur
vie à Rimouski. Est-ce mieux, est-ce
changé est-ce augmente d’une façon
si épatante, si remarquable, Rimons,
ki. depuis un quart de siècle et
les nouveaux venus qui occupent la
plupart des buraux, des maisons

maisons de commer­
ce, des ateliers, des usines, et qui sont j longtemps digéré.”
a la tête dc la majeure partie d es!
affaires? Prenons, si vous
notre Conseil municipal. Sur sept
membres, combien y en a-t-il qui sont
nés et ont été élevés à Rimouski ?
DEUX; si vous ne me croyez pas,
comptez les, un par un. Et .pourtant,
malgré ce renouvellement de la popu­
lation, cette infusion de sang nou-

’ari>. ses mots
rien.

une (leur dt> lys. Est-ce assez tou-
- lu ni, hein ! assez vieille France ! C
éi'spi au m'a rappelé fanion d’une

t se pro- compagnie de chasseurs à pied qui
vo'x rui- figura dans maintes attaques, durant

L est la cigale devenue fourmi : j 'a dernière guerre, et qu’on avait
e .k ne iliante plus, mais elle rainasse | tait de soie bleu d’azur écartelé d'ar-
de aigent. Xutis la payerons encore gent. I.e commandant de la compa-
|> us chei pour ne pim i entendre, gaie était légitimiste, et il chargeait à

L île nutie lois, elle dit de cette per- , ses couleurs, disait-il. Il a même fini,
1111 VL‘U 'orte et engraissée: j comme tant d’autres, tué d’une halle

v est un elephant (pii a avalé un au coeur, un jour d’assaut ; et -un
rossignol, mais le rossignol est depuis lieutenant envoya le fanion à la veu­

ve. (pii le mit simplement à la tête 'j
du it de son fils ai né, alors âgé de
sept ans. "pour lui apprendre, dit-
elle. à savoir mourir, le jour venu
pour It s mêmes idées que son père.”

. . . ‘‘Des mots comme cdlni-ci, a-
joute la jeune artiste, c’est,

- AUTOUR DU SIEGE DU
UE U LE SENATEUR

GODBOUT

tmu ce que nous savons ? Vaudrait-il
alors lui imposer la camisole de force ?
l  e ne serait plus un bon port : mais
lieauport.

Il nous accuse en second lieu de
descendre de plus en plus dans le
genre bouffon et histrionique. Notre
article ne contenait que des éloges
mérités à l'adrc
leur Thomas Chapa is et pas un mot
de blâme ou de reproche pour person­
ne. Est-ce nolle faute si votre cor­
respondant s'est coilïé de tous les dé-
lauls contraires aux qualités que nous
avons attribuées

A PAS DE
TORTUE

personne ni
pas elle qui disait d'une can­

tatrice vieillie et obstinée ;
duire en public malgré une
née :

diocèse

M. le Directeur du Progrès du Golfe,
I.a correspondance publiée sous ce

titre dans votre numéro du 5 octo-
signée par François ,|cs \ s<jscs |

(avec un point d'exclamation) méri­
te une mise au ])oint, ne fût-ce que
pour était r sa turpitude au grand

nos lecteurs de Rimous-
‘Prièrc aux autres de fermer

(Ecrit pour
-K* l‘l Ion. Svtvt«a vcc

les yeux. ) sonne

Pan.- une brochure qui nous vient d’affaires, des
,1„ Secrétariat des Oeuvres de l’Ac-

So-iale Catholique, intitulée
catholi<|tie au Canada”, le

N. i ’érc Alexis, capucin, l’auteur
"précis” historique et statisti-

termine ses notes sur le diocè-
_t. de Rimouski, dont il admire le
,iév Dp] lenient depuis 1867, par cet-

bauale et d’ailleurs très juste
"Le succès a dépassé- tou­

rnes. SI J.A VILLE DE

jour.lion
"L’Eglis Mme Delaunois portera au Cana­

da, dans ses concerts, des robes et des
chapeaux dL. Lanvin,
l’avons interrogée
nous a répondu :

à  VI Ion. Sénateur
Ch ipais ? S ’il trouve dans son for in­
térieur que le bonnet lui va si bien,
et la ne dépend pas de nous ; mais de
son scrupuleux examen de conscien­
ce dont nous le fclictons.

En voulez-vous des bouffonneries ?

Cel article a été sifns doute écrit
dans une crise de mauvaise humeur

voulez.e
Lorsque nous

sur ce point, elle
; par un aspirant qui a le mal du siège,

j Que votre correspondant, qui n'a
pas été que nous sachions, canonisé

son vivant, s'alïulîle, é> sacrilège,
. d’un nom de saint, vêla ne saurait

nous émouvoir ; car l’âne chargé de va's "1L‘ la"v  le plaisir de vous
reliques n’a jamais impressionné qui montrer quelques perles qik  contient
(ine ce soit. **' hunier d'hmuus.

l ’n homme d’esprit de vos parages l  liait a la iin de juin. 1810.
nous faisait un jour remarquer, au * , *t‘x vs hi séminaire s étaient lc-
sujet •d'un putois du journalisme aux " ‘s :iVl v l,lv'. Ph"e t ine. I est

p.U oies d une jeune mu|| s sviimiimcs, qu’il ressenv ^'!n \ n xaudriue I .ai 1< 1 ieti Son père
..................... 1 arwcnnç. Nous l)lail :m |i;lVre qui avait la tète dans le l’s| "" '"'taire a l’aise, sa mère, un

i(gardons la belle artiste. Elle a les s;lj|)i(. qUj s’imaginait que personne 11 'I "r• ha t houetle et le
yeux fixes loin (levant elle, vers le |R, ,c reconnaîtrait malgré' qu’il eût Crochu étaient le- deux bras droits
sommet des arbres devant nous et le Umt i |VSU, j»ajr du jeune orphelin.” "A vu.- places,
ciel (pii les domine. Elle reprend ç c( aspirant n’a pas reçu dix ta- l'nv k’ Capitaine 11 faut -‘arrimer de
brusquement: 1 lents, ni cinq, ni quatre, ni trois ni ">i(-'ux pas perdre de
, —C est pour cela, fait-elle que les nu-,|HV ,|eu x . p reçu qu’un fort ' a’urge-. sur le flanc, a droite.

Français du Canada vous ne pou- IIR(li(K.rv l11ais inépuisable, qu’il a -’'ve.- h . I i-mo.sellv- Mêlas, (ça rê­
vez pas être autre chose qu un peu- VH|ul|i <lans im encrier de l.oue féli ’"-'le a M.la v) vous et es un gros
pie noble. Quand on a tant souffert, (j(, c( jv( Continu garçon, a l'avant. ” 11 n avait ja-
dtirant un siècle, et plus, que l’on a ( 'c.„Tiûre politique pa— able- niai- songé à l’amour, â cet incendie
lutte par les paroles et les armes â mvn, longue, il est vrai, mais terne,’ d"' -'Ml.ime si subitement et dévore
la main pour défendre a la fois Lan- jlisj,r„j|ianu- et stérile méritv td ie  comme un poison infiltre dans les
gue. moeurs, religion, traditions et mu.Vcôm pcnsc de la nation? " ’ine-. (V """ la 11 ,a mys-
cxistence nationale, on est sacre cou-, q„,,.,()S(ins |v ca- d’une vieille fille 1,1 "'"'e "iilucnce de cette passion qui
Ire la médiocrité et la bassesse Les •. a'urait ,u. au catéchisme du faU souffrit autant cl plus encore
r rançais, d ailleurs, nous n abdique- ran, vin.rt_sq>t ans, et (pii. pendant *l« «lle fal) 'I" ',,lv
mus jamais. A Liège, qui est la ca- ^  vj , , nllI1ée-, ..'avant rien ap- rvtl> De,a. -an- sen apercevoir, d
P'talc rie a Wallonn.e c est-îi-dire de, ■ n*aHrajt ,,as encore fait sa pre- g''s .nt sur cette pente facile. Il était
la partie française de la Belgique. ou conmuiniun J le  pourrait peut- "d'cnd.i ave amour aux leva.-
.a . etc eleve. lorsqu on touche a la , (rc avoir (k-> at,a(|ues ,|c „eurastbé '" e  vnfant <pn lui parlait avec
France, tous les canons tonnent, et ' nje C|, )assaiU_ à sa courte honte, â , 11 ' aimait, éperdument, ne
les coeurs se mettent a trembler. 11 ,a ,u'(, (leux générations, avec 1-1"" '("elle. I.e bonheur le
n’y a pas trente-six façons <> rtre k,s ‘ , ivt., aussi |„jllant<- pour r‘’"<la" f<.u : .1 y avait .les concerts
français." I . . dans son unie et son coeur nageait

I « l V V I I 1 I . • I
Nous nous sommes alors rappelé ; Qu’on ait â son adresse un sourire ;m A’",1 Jouissances sans pareil­

les histoires (pie l’on a contées dans de compassion, c’est chose naturelle; 1 l 'A '!" '-et des Malachi­
tes journaux français de Mut, De- mais ,u, serai, guère justifiable f  and et joli garçon, avec ses mi-
launois déguisée en fermière allant ,i |a n„mmcr doctoresse en tliéolo- !ass(’s ,‘l a 1:1 11
voir son mari au front, sous les obus fc ..smnnia Lande” : car ce se- • :mx ! h:,.rm,s-
en arrière d’I lébutornc. Il n’est gué- paj, ,tf poin, jk . départ de la risée |Q " -" gagne, le coeur de la jeune
rc possible d’unir plus crânement le générale et (ni infortune empirerait 11,1 l‘l Ç' a dan- mie nm .nsi nice as
courage et l’esprit à la beauté et au ,p. :our cn jour. \r/ ordinaire, aux jours

...... . h è S *  ^
et bornée? On n’a jamais réussi ai jQ ’
renflouer le l’avarian, c’est une épa- '
ve : c’est bien triste; mais ce n’est

( I I*  l  V

—J’ai -une tête -i petite, .pu- seule
Mme Lanvin parvient à me coiffer
convenablement. C’est unv femme de

veau et vigoureux, on lient encore . l’d ç  a commencé par habiller
lire, en 1923. sous la plume du Père S!l l)clltc. llll1<;- PUIS lcs «-’«Lints de . ,
Alxis, â la page 22 de son ouvrage : am,s' 1)U1S ,la "ti es. puis les grandes
"Si la ville de Rimouski n’a pas ' Personnes; nua- elle a du conserver
grandi, elle-même, le diocèse s’est 1 , 1,1 habiller jeune, tandis qu'il y
mvrveilleusemeiH développé.” I a. . es culffu, u’1 cs qui vieillissent leurs

C’est clair que l’arrêt ou la lenteur ' ' ,Kn,c' v" k- allublaiit de robes de
Lotir et de falbalas. Je liai jias cn-

. . . , VV-VCZ- : (levous, encore supérieur a la musique :
• e sont U— liants accents du coeur.

S
le peu
réflexion : ! Mais de ces sommets, si l’on y est

! m e i.iis monté, on ne redescend pris.”
Venu pour le simple et banal inter­

view d’un glande virtuose, il nous
semble tout -â-enup entendre autre
chose que les
femme et d’une

tes es cspci
I. | mi U -Kl (3600 âm esJ'N ’A l ’AS
i ,K* \N I > 1. le diocèse s’est merveillcu-

développé.
Révérend l ’ère signale 1 anoma-

.hervlier â l’éx])liquer â ses
ai probablement à se l’ex-

■ mer in-meme. Au vrai, personne de notre développement matériel ne , .
.n. .rend grand chose. On dirait dépend pas de l’intelligence et du v,ri ',vsoJ" qu on me rajeunisse. Je

minuscule ville (3600 a- manque d’initiative des enfants na- ,le s,ll‘’ nivme |>as  si j aurai jamais, en-
l'étcrnelle victime d’un tifs ou adoptifs de Rimouski. Cela V|c que Ion me rajeunisse. J’aimerais

s o u h a i t  d une méchante fée dépend alors de quelque chose d’au- "-a"coup, au contrail c, avoir de
tre chose. I.e manque d’argent et de . ux D'ex eux gris d argent. Je me

dV’re, progresse et se (lève- force motrice ? C’est possible, même hgiuciai.s <|ue Je sur- une lee. Je ne
aie dit le bon l ’erc Alexis. • robable. Nous ne sommes pas â Ri- 1 h.mteiaïs phis. Jam ais un salon lit-

inotrski. je parle d’une manière g é -1teraire- ;i Dans; je m’y occuperais de
ai.soulume.it pauvres-tou, | politique ; cl j aiderais a fairc des

<rran,i Dieu ' I Académiciens et des ministres en ne
ï-  riches les Panant ni les ni les autres au sérieux.

, "Mais, pour l’instant, j’adore les
costume- de Lanvin, et j ’ose dire par­
tout que je ne vois pourquoi l’on
ne parle pas de nos grands artistes de
la couture et de la mode à l'égal des
peintres et des sculpteurs : leurs oeu­
vres sont fragiles, certes, mais elles ne
montrent pas plus Je tact, de goût,

j d’invention, d'art véritable qu’une
i sculpture cubiste, ou que tout l'ex­

pression iste berlinois, qui est atroce
d'ailleurs et seulement fait pour inté­
resser des morphinomanes et «les dé-

ses

sèment
:

UC
lecteurs

; \

notre

mauvais
,,:1 ,1'im sinistre jeteur de sorts! I out.
autour
lonne,

:\ \  ■ M.I.KL'SlvMKNT." La pa-
loiiskt, mère du cette eu- neraïc,

■ ivià vieille, qui a bien la tete |e monde vit!— mais,
d'une personne âgée mais

apparence d'un
te pas—ou si peu! cette ,|v sustenter
, dis-je, n’a guère eu

lw-, malgré scs (juclquc
l'existence, malgré son port
v. million de dollars, malgré

' â scies et sa fabrique

l
que les riches, les vrais
bons riches, cann'iles d’entreprendre.

de faire réussir ou te-

vt le coeur
entantou

qui ne ]
paroisse
plus de
210 ans

itlis (1

nir â plomb .k. industries puis..a tes
fécondes, productives et noui'fisscu-
ses d’hommes, qu’ils sont rares ! V
en a-t-il un seul parmi nous tous!

Les perspectives d’avenir sont tou-
. pulpe i tefois. plus encourageantes. Des indi-

fÿ, «damnent, lune «c se develop- ccs récents et sérieux nous font cn-
jicra pas sans 1 autre. La nature qui devoir qu’avec la certitude de pou-
1* * s . placées i une dans I autre les vojr compter sur une énergie elect ri-

a vivre, ou plutôt a vivoter en- (jl1c suffisante, les capitalistes et in-
' a rester petites toutes deux. (]listriels de l’extérieur manifestent

maigri «pie .'a même nature paraisse ]em- désir assez formel de faire naî- générés.
tre sur notre sol les entreprises viva­
ces et assurées de succès!
Que Dieu le veuille !

:
de l

"moulii

blige
L'illblc et

—«Ht la musique moderne, ma la-
' me, qu’en p ensez-vous ?

—Je pense qu'on devrait en chan­
ter un peu plus : on la comprendrait

| un peu mieux. Un Moussurgsky, un
1 Uorodiiie. un Debussy, un Ravel ont

composé dps mélodies qui donnent
autant de plaisir à l’oreille que les
oeuvres les plus connues de Rameau,
de Gluck ou de Shumann.

“La vraie musique, c’est de la poé-
ou ve n’est rien qu’une technique

pourtant fort avantageuse-
toutes les deux, aumeut situées

bord du fleuve géant, avec possibili-
grandissement presqu'ilÜmité.

les tabel-
ANATOLE.

.. «ni-ii. «lisent savamment
lions v. leur langage, “en ligne droite
. ,,u: .ut sud et transversalement de
l’oue.'t â l’est” !

de la true

M adam e R aym onde D elaunois
tropolitan

(Lu Pairie, 25 septembre 1923J
v mirais pas insinuer que Ri-

iii,.%-k est mathématiquement sta-
tiunaairc ou encore qu'elle recule ail
lieu «l'avancer. Ce serait une calomnie

Oh! que non. Elle va toujours de
manière et au pas

tortue:. .E lle va petit

* * *  z ',c  * * *  , .  .
blcment une interview. Le journaliste I 11

impressions dans un arti- j
ele intéressant, que nous reproduisons :
ci-dessous.

ne
avez-vous as-cz / l'ourlant,

loul cela a clé écrit par un homme
j très savant.
I ON NE SAIT VAS \ , \  C,\v >S-

L'< iX

La fem m e et l’artiste
!

Les extrémistes sont
nécessaires

---------------------------------------------  S ic ,

Au lendemain de l’arrivée de Ma- euse. Lorsqu’une phrase de Berlioz.
mélancoliques et pittoresque, chante
tout à coup à votre coeur, est-ce que

vous souciez encore de savoir
l'auteur de la Damnation de

pas été un technicien très
et dominant son métier, (car

c’est ainsi que certains pédants le ju­
gent ) ct qu’il ait été surtout, dans ses
'Mémoires”, un extraordinaire et ro-

La première fois où Mme Dekm- .nautique blulïeur? l)e même, si je
nois la gracieuse artiste parisienne, chantais le ‘ 1 repak de Moussqrgsky ] ‘AROLES LIBERALES

e l i f l i B  -
public avec. Car cc que veut le pu grâce aux extrémistes que nous obte-j p prétend en premier lieu qu on . ient f|C1< ,|v iv-lirc et de le réélire
blic, c’est être ému. bi vous I cnipoi- ■ nons la justice du juste milieu. Sans |1C sait pas ]a grosseur du livre qu’o n , )a)T(. -j )(.„r fajsa;, l,(,tmcur.
gnez à la gorge, ça y est. binon, vous j /n ,rç mouvements, sans leurs initia- pourrajt fajrc avec tout ce que nous , a residence de M. Chapa is dans
n’étes pas une artiste, et vous tenez, /i?rs iclirs activités les partisans île jgnorons cl n’avons jamais pu an- division pendant la moitié de l’an-
tout aussi bien de ne plus paraître i'acl;0„ ct du progrès 11 f  prendre”. C’est admis. C’est le pro- H (i (-.la|lt m, fait a(|„,is. quelle néccs-
devant lui.” pas; I L N Y AL  RA! 1 Q 1U E Lf-b prp (lu savant d’être convaincu q u '1, sil(: c, q„ellc urgence y

__C'est la première fois que vous DISCIPLES DU b l A l t  ijl  ). ignore une myriade de choses. Le, ,p-.p|accr ,pour donner son siège à
venez au Canada? _________________________ ______. sont les plus ignorants qui se croient imc |,onJiomme qui s cherche une

Iles plus savants, et l’un des p h jV jd b ” et qui est -air le point d’être
grands savants du Canada français. rccxt\(.f

i feu Mgr Ixi,flamme, rappel!ait soit- Changement de propos, on nous as-
vent celte vérité à scs élèves. Il suffit surc (p]c jv Notaire et lc Docteur,
que nous ne racontions qu une partie • a ]ajsst-, nn sj |,on souvenir à Ri-

magnifique succès de toutes ma- de cc que nous savons pour mettre no- ln0lls|x.j, 0ù il a obtenu tant de suc­
rières Plus de 250 «personnes y assis- trc correspondant hors des gonds et cès p| q

' Madame W =  "

■ qu’une epave.
i l'eut-on décemment s'attendrir sur; n L
| des mérites imaginaires ? I Vut-on leur • POURRAIT KAIRE avec des cila-

attribuer une récompense exagéréeA pons a l i - -  i cova-sc.s ; mais nous som-
Doit-on même leur attribuer une ré- j ,|R,S pur[,.. croire qu'il ne faut pas
compense? C’est un gros p o i n t  d in -1 a | )l lS(.,- bonnes c h o s e s  c t
terrogation qui nous vient a 1 esprit | v0„ ,.n , é-crvons de plus savoiiren
en songeant au grand nombre d boni- « sv sj v(,ire neurasthénique

île valeur qui mangent des ga- . ,mdant -'avise encore de
lettes sur la tête des nullités polit i-
ques, cc qui n’est que justice.

N'allons jamais prendre pour
gonflées d'air

LIVRE1 avant, mais a la
île la brave
train. Ion taire,
oli mm, Ion la !

dame Raymonde Delaunois a Mon- ]
tréal, un rédacteur de La Pairie se

grande et char- LEURS IDEES. LEURS MOUVE­
MENTS LEURS INITIATIVES,

LEURS ACTIVITES SUSCI­
TENT.  S TI MULENT ET EN­
TRAI NIENT LES HOMMES

D'ACTION ET DE
PROGRES

con­
que

là, inscrits l l O l l s:e« lient sont toujours
dan- V- livres officiels, p o u r  démon­
trer qu’il n'y a pas un

■ population de
totalis.,-t 3600 âmes. Et admettons
mi «< roi-seinent de 100 personnes
par année depuis ce temps la ! . . .  ..

Vraiment, je ne vois pas de rai­
son proprement dite pourquoi la vil-
v «!«■ Rimouski, avec son site si avau-

nombreuses institu-

siirraconta scssiècle—en
ville se

corrcs-
faire lemes

i n
tenez à avoir des exemples

de bouffonneries, vous
les citations ci-

bi vous
classiques
n’aurez qu’à relire

1 -

i CSS11S.
ce qui n’est pas nié,

c’est que 1*1 lonorablc Sénateur Tlio-
Cbapais demeure la moitié de

-a division sénatoriale.

En resume.
tageux, avec ses
lion- «h- tout genre, avec scs titres et
qualités «le centre commercial, jutli-

éducationel et rcligicux.se
trouve encore, après 60 ans près
d'existence civile, et plus de 200 ans
d'existence paroissiale, au rang et a-
vec *11110 population de modeste villa­
ge, et n’égale pas, en importance <t
tou- égards, d'autres villes beaucoup
plus jeunes, comme Chicoutimi, par
exemple, qui n’a que 45 ans d'existen-

2 ”  ,mc ," 1,ull,ti0" *  '°'000 habi" S c J ï ï ï h c / T k  'Brian, <k IWIcu.

a s æ  « .3 =' s t 'mS. *  «
s'en vante pas.

A voir Raymonde Delaunois,
parler, on ne se d oh t era it pas que l’on

I est en face d’une grande artiste, qui
fut applaudie un peu partout en Eu-BÜ SÜ tta
E / d = ” * 3 ^  « t  iâ"3

nombre ont disparu dans la tombe turc
ou se sont éloigné^ de leur ingrate
petites patrie. D’autres, venus de

extérieur, et parmi ceux-là des hom-
lyiA "helligents, actifs, entreprenants,
Affaires", ont pris les places. Rc-

naire

aurait-il de

formule dont tant d’autles ont usé et
-'dniS'.' dans lc passé: “Ca dépend de
lu population de Rimouski et de sa
classe dirigeante”.

On nous cornait ce refrain-là aux

à lui
—Oui.
—Et pourquoi y êtes-vous venue ?
—Je vais

bord pour voir le

UN REGAL
vous l’avouer : tout d a-

pays. Mon mari,
d’une part, mon impresario. Bernard
Laiberge. de l’autre, m’ont dit que vo­
tre pays était fort beau, et suis venue
]c voir. T’ai cependant déjà chanté taient.

fois devant des Canadicns-fran- était ravissante ct son
ça is, à Worcester, il y a un an ct il la svs nombreux auditeurs, dont elle
m’a semblé me retrouver en France a cml(iujs littéralement tous les coeurs, goûtées,

diner, ils m’ont genti-
vieux refrains de

Le concert Dclaunois-Jacquêt a été
un

s’est couvert de gloire,
fait une conférence de la paix

et que si le Notaire était nommé Sé­
nateur, il faudrait que le Docteur fût
nommé Lieutenant-Gouverneur. Et
en effet, les deux intimes feraient une
belle" “team".

ont

une

a conquis
Elle céda gracieusement aux instan-

dc la foule applaudissante
chantant plusieurs fois

Madame Delaunois vint à Runous-
en ki. accompagnée de son mari M. Louis

en rappel. M. Thomas, éminent journaliste et con­
sa brillante fércncier parisien. M. et Madame

Thomas ainsi que M.
la diva, soit rent visiter M. le supérieur ct quel-

proprrs ques autres prêtres distingués du Sc-

lorsquc, à un
ment chanté ces
chcz-nçtts que leurs grand’mcrcs ont

nos provinces., au temps
UN QUI CONNAIT.CCS

apporté de
des navires du Roi.

“Mes amis
raient d’ailleurs Qort émus s ils aper­
cevaient le drapeau blanc que jc vis
hier matin promené par l’une de vos
société à travers les rues de Mon-' oeuvres

m'a semblée voir à son angle savant compositeur

P.S.— Par discrétion, nous n’avons
nous n’en

avecJacquet partagea
partenaire les honneurs de la soiree,
soit en accompagnant

Jacquet allé- pas tout dit aujourd'hui.
avons pas lc temps et nous ne vou­
lons pas abuser de votre amabilité ni
de celle de vos lecteurs; mais nous
aurons du nouveau à dire sur le mê­
me sujet si les circonstances l’exigent.

royalistes français se-

Minc Delaunois ne sc contente pas
d’y faire de la musique ct d y réunir
d /s écrivains, des artistes, des jour-

en exécutant au piano scs _
Oeuvres ct exécution par le | minaire qui leur firent lc plus cor-

furent vivement dial accueil.
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LA loi de faillite .m m im m im m m i Bons de là Victoire
Remboursables le 1er novembre

prochain
La maison de banque Versniiw

Vidricaire-Boulais (limitée) nous )rt
d’annoncer qu’elle rachète ces |L :
dès maintenant et les

1. En argent ;
2. En bons de la nouvelle é

s ion, imposable», rapportant,
l’échéance. 5.14 ou 5.23% ;

3. En valeurs hypothécaires bien
garanties et rapportant de 6y,
7 J /%.

S’adresser au bureau principal 90
rue S.-Jacques, à Montréal, à la's,,/
cursale de Québec, immeuble de v,
Banque Nationale, ou à n'importe
quel agent ou correspondant (|v ],
maison.

T A L B O T  LimitéeDans l'a (Taire de l'actif de LOUIS
FELIX Ci l OUI N ARD, marchand.
Matanc, Cédant Autorisé.

Avis est par les présentes donné
que LOUIS FELIX CllOINARD,
de Matanc, a, le sixième jour d'octo­
bre. 1923 fait une cession autorisée
de tous ses biens pour le bénéfice de
ses créanciers, et que, F,. Auguste
Côté, Séquestre Officiel, m’a nommé
gardien des biens du débiteur jus­
qu’à ce que les créanciers, à leur
première assemblée aient élu un Syn­
dic pour administrer les biens du dé-

X 3 .... — g paie:

Pour vos marchandises d’automne, rendez-vous
à notre magasin, notre assortiment est complet

émis-
selon

•i r*ji •

M itaines de trav a il, en cu ir, 69c. p. 39e.

1 lot de laine, de co u leu rs  asso rties , l ’é­
cheveau I O C .

1 lot de m an teaux , p o u r en fan ts , 3.50 à
5.00 pour 1.99 et 2.99

C hem ises, flane lle  g rise , pour hom m es,
3.00 pou r 1.99

E toffes à m an teaux  4.00 p o u r 2.99
C om binaisons, coton ouaté , p o u r en ­

fants, 1.25 pour 89c.
1 lot de B o rd u re-fo u rru res , la verge,

pour 15c.

Coton jau n e , offert à 15c. la  verge.
1 lot de bottines, pour dam es, pour 99c.
V elours  cordé, cou leurs asso rties  p. 99c.
1 lot B onnets, “ca rricu le” pour enfan ts,

pour 69c.
C h ap eau x  de feu tres, p o u r hom m es va­

leu r, 4.00 à 5.00 pour S i .99
C am iso les ouatés, pour fillettes, p. 69e.
T o ile  à rouleau , 20c. pour 14e.
Coton à tab lie rs , 29c. p o u r 23e.
S ou liers, dern ie rs  m odèles, pour dam es,

v a leu r $4.25 p o u r 52.99

lu leur.
\vis est aussi donné que la pre­

mière assemblée des créanciers de
l'actif -us. I it sera tenue à Kimotts
ki, au bureau du Séquestre Officiel,
H. Auguste Côté, au Palais de Jus­
tice. le vingt-troisième jour d’orto-
bre. 1923. à dix heures de l'avant-
midi.

POSITIVEMENT MAISON A LOUER

S pieces, avec en plus une chambre
de bain. Aussi écurie, poulailler;
tuée sur la rue St-Jean-Baptiste.

S’adresser à Jos. Lavoie St-Nar-
| fisse, ou à Octave Michaud, RitnVu,.

Pour voit- donner droit de voter à
l.i dite assemblée, il faut que la preu­
ve de votre créance suit produite en­
tre mes mains

Les procurations qui doivent ser-
l’a-semblée doivent être dépo­

sées entre mes mains avant la dite

L A Si-

avant rassemblée. Dernière ki.
vi r en

A VENDRES-semblée. SemaineSoyez aussi notifies que si vous
avez une réclamation quelconque vous
donnant droit de figurer à titre de
créancier, la preuve de la réclama­
tion doit être produite entre mes
mains dans les trente jours à comp­
ter du présent avis, parce que dès et
après l'expiration de la période fixée

l'article 37 de la

Une maison en bois,
près île la Cathédrale,

Un poêle
Adressez-vous a

rue St-Paul.

Venez consulter nos prix avant de faire vos achats. Majestic”.

Mtnc <'■ corge D’Auteuil.C’EST T A L B O T  LTEE.I A VENDRE
Avenue de la Cathédrale, Rimouski.LA C O R V E Einea 8 depar

dite loi. je distribuerai le produit de
l'actif du débiteur entre les ayants a Un auto Chevrolet à bonne condi­

tion. Pour plus amples informations,
adressez-vous à M. René Bell;SDUdroit, n'ayant égard qu’aux reclama­

tions dont j ’aurai alors reçu avis.
Daté à Québec, ce neuvième jour

d’octobre, 1923.

ivance.
Eue bt-Jean-Baptisic 1/tl

CANADA
PROV INCE DE QUEBEC
DISTRICT DE GASPK
CO. BONA VENTURE.

No 3999

L IS T E  D E S  G A G N A N T S  D E
L E P P O S I T I O N  D E

R IM O U S K I

A VENUE
A vendre un moulin a scie situé

dans le canton Ouimet en très bonne
condition : pour plus amples inforn
lions, s’il vous plait de vous adres­
ser à :

DEMENAGEMENTI. P. E. GAGNON.
GARDIEN GRATUITEMENT!Bureau : 44 rue Dalhousie,

Bâtisse Canada Steamship Lines Ltd.
la-N o trc  R e c u e il d e  M ode

d e  F ou rru res
Que vous ayez ou non l’in­
tention d'acheter des four­
rures, vous devriez avoir un
exem pla ire, magnifique­
ment illustré, du recueil
C oristine, afin d’être au
courant des modèles les
plus récents et les plus
élégants.

E crivez à l ’adresse ci-
dessous pour recevoir un
exemplaire gratuitement.

ESPECE BOVINE
BETAIL AYRSHIRE.

(Suite du />recédait numéro)
Taureaux de 4 ans et plus.
1er prix. RR. SS. St-Rosaire, Ri-

mousi, 2ètne J.-Bte Lavoie, Beausé- j

COUR SUPERIEUREET
PH I LIAS BARRI AUX

St-François-Xavier des Hauteurs.
Province dc. Québec,
Municipalité de la ville rie Rimouski.

Aux contribuables de la ville de
Rimouski.

AVIS PUBLIC est par les pré­
sentes donné par le soussigné Geor­
ge- D’Auteuil, secrétaire-trésorier de
la ville de Rimouski, que
-upplémenlaire des jurés a été pré­
parée et sera soumise à la considéra­
tion du conseil municipal à une ses­
sion générale convoquée à cette fin
pour le cinq novembre 1923. à huit
heures, p.m. au lieu ordinaire des sé­
ances :

Que- les personnes qui ont droit à
l’exemption de servir comine jurés, en
vertu de la loi, aient à s’assurer, au­
près du secrétaire-trésorier, que leurs
noms ont été rayés de la liste.
Rimouski, ce 10 octobre 1923.

Geo. D’AUTEUIL
Secrétaire-trésorier

Edward Sullivan, Commerçant de
! Campbcllton. Province de Nouveau-
Brunswick,Tous sont invités a y

prendre part
C'EST LE TEMPS OU JAMAIS

DE FAIRE DES ACHATS

EN ECONOMISANT

CanadaI )emandeur.jour. Province de Québec
District de Rimouski

Cour Supérieure.
No 8153.

Dame Adèle Pineau, de la

vsTaureaux de 3 ans | Joseph Beaudin, de Carleton, Com-
I té de Botta vent urc, District de Cas­ier prix, Pantaléon Morissctte, Ri-

moitski.
Taureaux de 2 ans.
1er prix, M. Nazaire Bégin, Ri­

mouski, M. Joseph Chénard, fils, [
Charles, Bic. M. Isaac Chénard, Bic.

Taureaux de 1 an.
1er prix, M. Joseph St-I.aurent,

St-Anaclet, 2e, M. Romuald Lavoie,
Sacré-Coeur, 3e, M. Alfred Dubé,
Beauséjour, 4e, M. Honoré Dionne,
Sacré-Cœur.

Veaux mâles de l’année.
1er prix, M. Honoré Dionne, Sa­

cré-Coeur, 2e, M. Marc Chénard, Bic.
Vaches à lait de 3 ans et plus.
1er prix, M. Nazaire Bégin, Sa­

cré-Coeur, 2e. M, Pantaléon Moris­
sctte. Rimouski, 3e, Rév. Soeurs du |
Saint Rosaire, Rimouski, 4e M. Al­
fred Dubé, Beauséjour.

Vaches à lait de 2 ans.
1er prix, M. Alfred Dulié, Beau-

séjour, 2e, M. Pantaléon Morisset-
te, Rimouski. 3e, M. Nazaire Bégin.
Sacré-Coeur.

Génisses de 1 an.
1er prix, M. Alfred Dubé, Beausé-j

jour, 2e, M. Nazaire Bégin, Sacré-!
Coeur, 3e, M. Romuald Lavoie, Sa­
cré-Coeur, 4c, Rév. Soeurs du Saint ;
Rosaire, Rimouski.

Génisses de l’année.
1er prix, M. Alfred Dubé, Beausé- |

jour, 2e, M. Nazaire Bégin, Sacré- 1
Cœur. 3c, M. Honoré Dionne, Sa­
cré-Coeur, 4e, M. Pantaléon Moris­
sctte, Rimouski, 5c, Rév. Soeurs du
Saint Rosaire, Rimouski.

Prix spéciaux par Dr L.-J. Mo-
reault, M. P.P. pour meilleur trou­
peau race Ayrshire, comprenant 1
taureau, 1 génisse d’un an et un veau
de l’année.

1er prix, M. Nazaire Bégin, Sacré-
Coeur, 2c, Rév. Soeurs du Saint Ro­
saire, Rimouski, 3c, M. Alfred Du­
bé, Beauséjour.

(La continuation clans les
autres numéros.)

la liste Pv,
Défendeur

11 est ordonné au Défendeur de
' ! comparaître dans le mois.

New Carlisle, le 5 octobre 192.3.
T. A. BLANCHET.

Protonotaire de la Cous Supérieure
Vraie copie.

Kelly et Lévesque
Procs. du demandeur.

paroisse
de St-Narcisse, district de Rimouski.
épouse de Emile Gagnon, du même
lieu,

Demanderesse,
vs

Emile Gagnon de la paroisse de
St-Narcisse, district de Rimouski.

Défendeur.
La demanderesse a instituer une

action en séparation de biens contre
le défendeur.
Rimouski, 18 septembre, 1923

CA SCR AI N & CARON
Prcureurs de la demanderesse.

TOUT EST MARQUE
A DES PRIX

Pour vendre vite
î

Pour un mal de tete bilieux
F aitca bouillir une tasse de Celery
King —herbes et racine» naturelles
— un laxatif et dépuratif doux. Ré­
tablit le foie et stimule la digestion.
Vous fait sentir éveillé et vigoureux.
30c et 60c chez Ica pharmacien».

I

ILES BONNES
MENAGERES

Province of Quebec.
Municipality of the town of Rimouski

To the rate-payers of the town of
Rimouski.

PUBLIC NOTICE is hereby given
by the undersigned Georges D Au­
teui!. secret,iry-trcsurcr of the town
of Rimouski, that the supplementary
list of jurors, has been prepared and
will be submitted to the considera­
tion of the municipal council at a
general meeting called for that pur- j
pose for the fifth of novemher 1923.
at eight o'clock p.tn., at the usual place
of sittings;

That the persons who have a right
to he exempt from serving as jurors,
in virtue of the law. must ascertain
from the secretary-treasurer whether
their names have been struck off
from tit supplement.
Rimouski, this 10th of Oetôlier 1923

Geo. D’AUTEUIL
Secretary-treasurer.

m sÎ
§ STENOGRAPHE—DACIA 1,0-

GRAPHE.—Inutile de faire applica­
tion si l’on n’a pas d’expérience.

S’adresser à
SA'SSEVILLE ET GAGNON

Edifice de la Ci'e de Pouvoir,
Rimouski.

t: $9

P U Maison
fondée
il j) a

60 ans.

Et le  public  en  g é n é ra l  y t ro u ­

v e ro n t  leu r  c o m p te Ax.V

Arrêtez Cette Toux
Elle vooa désole, vous et vos ami».
Elle est dangereuse Quelque»
gouttes de Shiloh, le remède vieux
de 10 «ne, amènent un soulagement
ünaaSémi. Shiloh mrrHo ce chatouillement
irritant de  la geexe. relâche la pituite et
cicatrise tes tiaeua. Procures- voua du Shiloh
chez votre pharm acien. 30c. 60c et $1.20.

FOIN FOIN FOIN
C’est la dernière occasion

du genre
Faites-en votre profit

AU X CULTIVATEURS
INTERESSESt£Rl L i M i r e o

SHILOH Pour
I aToux

Attendu que votre récolte de loin,
dans vos environs, est manquée, je
viens vous offrir mes services. Je
suis commerçant de foin depuis 20
ans. J ’ouvrirai un Département spé­
cial ici pour répondre aux deman­
des ceux qui sont malheureusement
éprouvés.

D’abord je vous conseillerai de ne
pas vous alarmer, nous avons dans
nos environs une récolte de bon foin
fait en bon état, que nous pourrons
vous livrer à des termes raisonna­
bles, si vous savez attendre.

Kcrivez-moi sans retard, et dites-
moi ce qu’il vous faudra, ensuite je
vous dirai le mieux que je puis faire.

Nous expédions le foin directement
de la Grange du Cultivateur aux Con­
sommateurs : conséquemment nous
éliminons des dépenses inutiles.

Mon premier conseil: Exigez le
foin pressé et étiquetté de l’étiquette
“Nationale”. Ceci vous garantira
contre la mauvaise foi de certains
cultivateurs peu scrupuleux. La loi
est en force depuis 1918.

Encore une fois ne vous alarmez
pas, la récolte ici est bonne et on
prendra soin de vos besoins.

Arthur-S. Oomeau
Commerçant de foin

Référence: St-Hyacinthe, Qué
La Banque Nationale, St-Hyacinthe.

I
(:F I N E!

• M O N T R E A L ..!!

I oujours au bon endroit
MAGASINCHANSONS DU BON

VIEUX TEMPS
/. A. Garneau,

Rien n’est aussi réconfortant que
de se réunir en famille et de chanter Rue S t-G e rm a in  OUCSt, Rimouski
les vieilles chansons apprises sur les
genoux de nos parents. Ces ohan- j
sons qui modulent en des harmonies
simples toute la période historique. '
religieuse, familiale et patriotique où ' T '  "TX T A T  T T ~ tT  T
vécurent nos aiuux forment un vvri • X J »  X J  v-J VV)
table recueil de traditions qui survi D E )  ( T T J l 5 l 3 l ^ C
veut aux gens et aux temps. ! *

plaisir sans %  " 'Z Z 'c l è  ’en Z  LIQUIDATEUR DE FONDS
tendant : “A la claire Fontaine”, "A- DE BANQUEROUTE
louctte”, “Isabeau s’y promène” et
toute la série de ces belles chan­
sons.

C’est pour aider à la conservation
et à la diffusion de ces belles chan­
sons d’autrefois que la brasserie
DOW de Montréal dont les célèbres i
bières sont tant aimées de nos popu-l
Etions, a entrepris la publication de1
la série de ces vieilles chansons en
forme d’annonces et avec des des­
sins caractéristiques et très appro­
priés.

P A S  D E  TRAHISON!
TA ANS le mélange du Thé "KING COLE” Orange
T-' Pekoe, le prix a  toujours été de seconde
portance. E t il fau t qu’il en soit ainsi, si l’on veut
en m aintenir le riche bouquet caractéristique. Pour
ce faire, on cherche continuellement des thés de
choix exceptionnel, et le coût de ces thés change
fréquemment.
I.e “KING COLE” Orange Pekoe s ’offre au véri­
table am ateur, pour qui une fine tasse de thé est
une affriolante nécessité. En amoindrir la qualité
serait pure trahison.
Le prix du Thé “KING COLE” Orange Pekoe a  lé­
gèrement varié de temps à au tre  ; il pourra peut-
etre hausser ou baisser encore, suivant les condi­
tions du marché, mais son arôme exclusif d ’origine
ne varie jamais.

nn-Provincc de Québec,
District de Rimouski,

Cour Sui>crieure,
No 8937

Joseph E. Garon, marchand, de la
paroisse de St. Jacques le Majeur
de Causapscal, Co. Matanc,

Demandeur
vs

Benjamin Aubut et Charles Aubut,
cultivateurs de la paroisse de St-
Jacques le Majeur de Causapscal,
Co. Matanc,

Défendeur.
Il est ordonné aux défendeurs, de

comparaître dans le mois du pré­
sent avis, publié dans le Progrès du
Golfe, Rimouski, le 4 octobre 1923.

E. Auguste Côté.
P. C. S.

Al très Taschereau, Roy, Camion.
Parent et Taschereau,

Procureurs du demandeur.
Avis aux créanciers de la première
assemblée à la suite d’une cession.

U L’Extra dans le The de Choix.”

*§>©!*

LES DOCTEURS COÛTE
S p écia listes

Yeux, Oreilles, Nez, Gorge.
73, rue Ste-Anne. Québec.

Dr P. Coote I Consultations :
Dr F. T. Coote I 2 à 5 p. ni. et

entente.
A moins d’avis contraire le I)r F. T. Coote

sera i\ Rimouski, le deuxième lundi de
chaque mois, pou. uge semaine, et recevra

des patients il l’hôtel St-Louis.

il::r:J  r )
ni 4A VENDRE ÜBbIÜ

■ H
IUn moulin à farine, à la Pte-au-

l’ère : bâtisses et mécanisme â vendre
ensemble ou séparément.

S’adresser â

i e
sur

E 3A LOUER r
Logement de six pièces. S’adres­

ser à M. Ernest Côté, avenue de l’E-Joseph Chasseur,
St-Anaclct. vfché.
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ligne FrançaiseLe Bon Vieux Cigare J C A R T E S  D ’A F F A I R E S  fi
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S
'

iQ u a l i t é  m a i n t e n u e  

d e p u i s  40 a n s .
V*. v o c a t f i

R. E. ASSELIN, LL.L
-  AVOCAT - 

R W : DE LA STATION .

Cie Gle. T ransatlantique 
HA VRE. P A R IS

.

R iwr"
i

5 e
!<1 "Joignez lus voyageurs d ’expérience" 

S E W - Y O R K .  PL. Y MOUTH,  
H A V R E . /V/A7.S'

l'uris..............................Sept 12, Oct, 3
| Trame ....................... Sept. 19 Oct. 10
| l.ofayette................... Sept. 29 Nov 10

New- York •-Havre— Paris 
laivaux d'une

. KIAlOl : M>

4 S W I SA  SSE'VII U -  &  C A C  N O NBV:.y.i
.

W f h A T S  
R im o u s lf t  
m V r  /. / .  Z.

A vmixr i 
Tri "l'hnur |() .̂—/« 

/ ’ * i/i* Ga/ynim,

d o  In l* ;itliv« lr^ î»  
.IrP ur  V/j r f  *

%a x a
L  O . G R O T H E , L té e .,  M O N T R E A L # •V

O A R O N  & 1 K S S O P'
seule liasse a prix 

populaires. X \  t >V/\ I S —
‘ lu /  M A t l e l a n l  Kiotis 

mniv lm i i t l  o m i n n t i i r t
i .A S I A Ï I O N

)■ J i j .  h.

I Hui r u n  % vnm m ' i!’oii............ Xoût oO
: c ///« .........Sept. 6 Oct. 13 Nov. 17

Roehambeau. .  Se; t. 13 Oct 18 Dec. 6 
, Au S u iv ie . . . Sept. 8 ( )rt. 20 Nov. 21 
Sitjfrcn
A i'w York, l'itjo ( Espagne), Tord  
/.a Buitnlomnii.s S. 18 Oct. 30 Déc. 11
Roussillon........ Oct 9 Nov. 2l> J,an. 1
•Vcm;. Orléans, Vit/o (E sp .). Havre
Nia ■a r a .............. Sept. 8 Nov. 9 |;m. 1 1
Pc  . a Salle

Pour Inde:s et renseignements, s 'a­
dresser
1'.'iii'pv Nationale. Rimonski.

H I |. i li­ai A r .  l i i UO ll ,  C. K.

1 P A C I F I Q U E  C A N A D I E N M1 I ' r r re uH  C a ig rn ln ,  i l ' Am cJte  Carun, I I  . L

CASGIIAIN & CARONm Sept. IS Xov. 8 Déc. 11 AVOCATS iiiMinsiiks 
Aug. TES SUCK, C. R.

Conirll .

I Ion.MUXS e r v i c e  i n s u r p a s s a b l e  e n t r e  
Q u é b e c  e t  M o n t r é a l € ! I t " n  in  : I v li i i .  i »lr  l a  N a t i u i m l f

KIAlOUSKI, I', u.UZI o
( VI. 10 Dec 11 I.AVOli: & CIIASSI;

D É P A R T S  DK Q U  HP»EC , (G are  d u  Palais)

9 .00  a. ni. dim . exe. (M on tréal G are Y igcr 3.15 |). 11t.)
1.30 jj. ni. Q u o tid ien  (M ontréa l G are W indsor G.30 jr  ni.)
4.40 p. m. d im . exc. (M on tréal G are N iger 9.40 |>. ni.)

1 1-55 P - ni- Q uo tid ien  (M ontréal G are Y jger 6.50 a. m .)
et (M on tréal G are W indsor 7.20 a. ni.)

A R R IV E S  A Q U É B E C  (G are du  Palais)

7.00 a. m. Q u o tid ien  (De M ontréal G are W indsor 1 1.30 j>. m. îj 
(et de G are N iger 1 i.55  j>. ni.)

2.00 j). m. Q u o tid ien  (D e M ontreal G are W indsoi jy.00 a. m.
3 jo p. m. dim  ex c  (de M outiéal G are N iger 9.45 a. m.)
8.30 p. m. dim  seul (de M ontréal G are N iger 2.30 p. 111.)
10.00 j j . ut. d im  exe. (de M ontréal G a ie  N iger 5.00 p. ni.)

L h eu re  n o rm ale  de l'est (L 'h e u re  sô la ite) rég it le m ou- %  
veinen t de tous les tra ins. Pour co n v ertir un systèm e de l’iieu- 

l'é té, a jon te t u n e  heure .

R en se ig n em en ts  su p lém cn ta ire s  sur dem ande aux Bu­
reaux des b ille ts  : 30 ru e  S t-Jean , tel : 93.
C hâteau F ro n ten ac , tel : 1840. G are  du Palais, tel : 663.

% \  vocalsà S. Z. CO TE. Edifice dc la
I’-uiuau : Edifice I I ' Mnrtm

Rue .1 .a . * ii to:i
Dr E. SIMARD Lavoie !.. !.. !..

\l|'lvuise Vli.'c x -c h iim g k n  <lv l’IIôtel Dieu 
S i-Basile, N. 11. 

Spécialité : ch iru rg ie .X i a  B i è r e G e r a r d  S i m a r d  
a v o c a t

LA CATHEDRALE, 
RI MOUSE I.

L U  L .

C H A M P L A IN AVENUE DE
A ven , de l 'E v ê c h é ,  Kimoiiski.

Agence de Voyages
Arthur LAWSSON

N " o t a j r c e
B E l .Z tL E .  L .L .B .,

NOIAIKI-.. I .l.fic - -le U Banque Nah 
”al- Avenue ,lr la Cathédrale. Rimouskt

I. fit r ,

Pointe au Pere\
$ A  V E N D R E

A V E N D R E Passages par navire a vapeur 
pour l'Europe EU DO RE COUTURE. ILL.

N O T A  I R K  -  

E u e  de 1 E v ê c h é  
R im o i i sk i .

- re <

Un clavtgraphc Oliver No 5, un j 
No 9, avec fractions ct tin Reining- ' Billets émis 
ton No 6 en parfait ordre. Conditions 
di paiement pour convenir à l'ache­
teur. Aussi machines neuves.

Imprimerie Générale de Rimouski

Un engin à gazoline “Empire 
5 forces et un autre de 1 y2 force, en 
parfaite conditions. S’adresser à M. 
S. Vachon, à l’Imprimerie Générale 

* de Rimouski.

de
pour toutes les Ligues 

Transatlantiques. Ports d'em bar­
quement : Montréal, Québec,

Halifax, St. John, New-York, 
Pte-au-Père.

v B
C.-A. LA N G  E V IN , Agent du Trafic-Voyageurs.& M é d e c i n . »

U K  Z .  V l i Z I N A  
lix-Eltve drs Hôpitaux de Jyarij. 

Stédfiin  <i / Hôpital de Praservitlé.

w  ■ Représentant toutes les ligues de navigation océanique.

Votre
sollicité.

patronage respectueusement

—  S p é c ia l i t é  —  
M a la d ie s  d e s  y e u x ,  o r e i l le s , nei, gorge.

U u r e a u  : 165 r u e  L a f o n t a i n e ,  R i v i é r e - d u  
L o u p , U n e . i él. Knmoiiraska 325.

H e u r e s  «le b u r e a u  : lO h r»  4 11.30 a . 
« thrs 4 5 h re,\V

m i t
p. na

Ca inetllemre ĉlef ‘bières 
^jourd’îiui comme
autrefois

h  c h a u l a n t

ï D l l .  I T .  L A V O I RJ.> C h i r u r g i e n  D e n t i s t e

U P . 127. R I M O U S K I

a s H e u r e s  le  b u r e a u  9  li .  11. A 6I1. p  m
%

P I E R R E  L E V E S Q U E
A R Q I t  I T E O T K  —

Architecte (1rs nouveaux édifices du 
Séminaire de Rimouski. 

Bureaux : I 15 St Jnu t, Quéltvc.k i l l
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onel */ /
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: f ^ T l ? 4 Dr J. A. PINAULT, L.D.S.E .S N» S' ~  J * .V , ft . Nf  * s

C h i r u r g i e n -  D e n t  Is t e
Professeur A l’Iniversité  de Montréal. 
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1(102 S t e  C a t h e r i n e  l i s t ,
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er.i- » a **
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a Médecin Vétérinairerail.I r.1 my -ZC7. ITûlôphone 110, Rimouski.
Toutes  les maladies chez les ani­

m aux sou! traités avec le plus grand  
soin par les procédés les plus récents.

< V

p
. Z' —r.:z  ✓ __ m.

a
% XXX~

rail rail.r
N S >  v.

I J i Y . f V
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Brousseau &  Groleau...... ■5 " ?-
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» H8
r\ ■ r  U ,  ■& 'F e Comptables Licenciés■>M 5Jy xtm

i r*i ffj —4-%V. Syndics Autorisés 
Comptabilité de toutes suites 

Organisution  de Compagnies ou autre 
Auditions M unicipales 

Faillites ou Liquidations.
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a %—y » ' yTx >\ G

%
B T ? 1l i 7r

.
Ill Rue St-Joseph QUEBEC.A In ciatro, fou I il inc 

Al i il lUliint promi'iic r 
J’ul trouvé Veau i I (lift. 
Quo jo nVy suis halgné.

L u i y  ft lo n g te m p s  q u e  Jo 
Vu I m o. )

J a m a is  Jo n o  t 'o u b l ie r a i .

S u r  In. pi mi h a u te  l ira n c h o . 
L e  ro s s ig n o l c l iu n ta i t .  
C h a n te ,  ro s s ig n o l, c h a n te ,  
T o i q u i a s  lu c o e u r  g a i ;  

C h o eu r— L u i y a , e tc .

J ’a i p e rd u  m a  m a î t r e s s e ,  
S a n s  l 'a v o i r  m é r i té ,  
l ’o u r  u n  b o u q u e t  d e  ro s e s , 
Q u e  Je lu i re fu s a i .

C h o eu r— L u i y  a , e tc .

s
!» R. Ernest Lcfaivrc, I..I.C.,C.C,A. J . A r t .  ( i a g n o n

L E F A I V R E  & G A G N O N

h
SYNDICS AUTORISÉS 

AUDITEURS & LIQUIDATEURS 
DE FAILLITES

147, Cote de la Montagne 
QUEBEC.

Représentant (mur le district : 
CAMILLE ROSS RIMOUSKI, P. Q.

%  &
S

W Ê Î ,m iJ t s
8

« C lm n to , ro s s ig n o l, c h a n te ,  
T o i q u i a s  c o e u r  g a i ;
T u  a s  lo c o e u r  A. r i r e ,  
M ol, Je  l 'u l - t - ù  p le u re r .

•Lui y a , e tc .

P o u r  u n  b o u q u e t  do  ro s e s . 
Q u e  Jo lu i re fu s a i ,
J e  v o u d r a i s  q u o  la  ro se , 
F û t  e n c o re  a u  ro s ie r , 

C h o eu r— L u i y a , e tc .

till J ’aJ t ro u v é  l 'e a u  si b e lle . 
Q u o  Jo  m ’y  s u is  I oigne.", 
S o u s  le s  fe u il le s  d 'u n  rh C no ,, 
J o  m e  s u is  f a i t  sé c h e r ,'

C h o e u r - L u l  y  a ,  e tc .

(fdlllct Rout

l§P$s;
Old StOckAle X ,

7/

£ C hoeu

•'«% c 93
T u  its  le  c o e u r  ft r lro . 
M ol. Je  I’n l - t - f t  p le u re r ,  
J 'u l  p e rd u  m a  m a î t r e s s e .  
S a n s  l 'a v o i r  m é r ité .

C hoeur— L u i y  a , e tc .

J e  v o u d r a is  q u e  la  ro se . 
F û t  e n c o re  a u  ro s ie r .
E t  m o l e t  m a  m a î t r e s s e ,  
D a n s  le s  m é m 's  a m it ié s .  

C h o e u r— L u i y  a ,  e tc .

H. P. MOULDS o u s  le s  fe u il le s  d 'u n  c lig n e , 
J o  m e  s u is  f a i t  s é c h e r ,
S u r  la  p lu s  h a  u t u b r a n c h e .  
L e  ro s s ig n o l c h a n t a i t .

C h o eu r— L u i y a , e tc .

# 2
C O M P T A  B L E P U B U C  

R I M O U S K I ,  Q u e .

Audition Municipale et Commer­
ciale. Organisation de système 

de livres. Préparation de rap­
ports pour Impôt sur le Revenu. 
Dissolution de Sociétés.

% R e p ro d u c t io n  m u s ic a le  a u to r is é e  p a r  C a n a d ia n  P a c if ic  R a i lw a y .
f/,

s l . • X* wZ ••

Prime pa,
<x Expertise et Collection, etc. 

Achat et Vente de Bois à com­
mission.

Boite Postale 82

force et par Je Qualité uU V
- » w :  • Tel. 68».

Ceci est la deuxième d’une série de “CHANSONS DU BON VIEUX TEMPS.”:>■G: M . •m \<
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L E  P R O G R E S  D U  G O L F E4
S T -FA B IE N N A ISSA  NiOES A RIM OUSKIBlanche Roy. Nous scra-t-il permis 

d’ajouter que nous avons dans ces 
jeunes filles un brevet académique, 
trois brevets modèles et un brevet é- 
lémcn faire, et meme, aulsurp/ltts, une 
brevet d’enseignement ménager, sans 
préjudice du talent personnel et in­
né de chacune de nos dévouées insti­
tutrices.

De leur côté, MM. les commissai­
res, sous la présidence de M. Joseph- 
S. Belzile, désirent qu’on leur dem an­
de tout ce qui sera nécessaire pour la 
bonne tenue des classes et pour la 
santé des élèves et déclarent qu’ils se­
ront heureux d ’accorder tout ce qui 
sera raisonnablement possible dans 
les circonstances actuelles.

1,’édiice a trois étages et pourra 
contenir six classes. Il possède, en 
outre, de vastes passages et de jo ­
lies salles-annexes à civique classe. 
Il est pourvu d'un fort escalier de 
sauvetage 'auquel les élèves s’habi­
tuent rapidement. Il a été construit 
sous l’habile direction de M. Auguste 
Boucher, charpentier-menuisier de 
"chez nous".

Il nous reste à présenter aux amis 
de l’éducation les remerciements é- 
nms des enfants de toute la paroisse 
en leur nom propre et en celui de 
leurs parents qui savent reconnaître 
les mains scourables qui se tendent 
vers eux.

Nous ajouterons un cordial merci 
Directeur du Progrès du 

colonnes 
afin que

nous lassions connaître a nos amis la 
petite patrie et son idéal.

ST-FABIENl,ii une lettre dc> la Compagnie de 
Pouvoir du Llas-St-1. a tirent au sujet 

i de la demande d ’éclairage de M. Frs- 
! L. Gagné.

Proposé et résolu de mettre la 
Compagnie en demeure de 
à la demande de M. Gagné.

Proposé et résolu que deux tra ­
verses en béton soient construites

L ’automobilisme
UN BEAU M A R IA G E

et de Rose-Anna Canuel.— p  ’ct 
Nazaire S t-P ierre et Régina Bégin

Le 6, Josct'h-Roiuco, baptisé k  ; 
fils de Val more ,Dubc, forgeron J  
de M aria ,St-Pierre.— P. ct 
sepli Dubé ct Phildmènc Ross.

Le 8, Anne-Maric'Rita 
main, fille d’E rnest Dionne, 
et de M arie-Louise Pinçait.— P.

Canada français BEN ED ICTIO N  D 'U N E  E C O L E  
Dimafiche, le 23 septembre dernier, 

eurent lieu à St-Fabien de Rimouski, 
satisfaire l’inauguration solennelle et la bénédic­

tion de notre école modèle, récem­
ment reconstruite sur un plan m oder­
ne et conforme aux lois les plus 
strictes de l’hygiène.

!,a cérémonie fut présidée par le 
Révérend M. Eugène Pelletier, curé 
de cette paroisse. Elle commença à 
l’église puis tous les heureux parois­
siens et paroissiennes accourus à cet­
te fête de la reconnaissance se fo r­
mèrent en procession, croix en tctc. 
et défilèrnt en rangs pressés jusqu’en 
face du nouvel édifice. Pendant que 
l'officiant parcourait les salles de 
classes pour les consacrer au Seigneur 
et appeler sur ceux qui en jouiront 
les faveurs célestes, le choeur de 
l’orgue chantait au dehors les louan- 

, ges du Dieu miséricordieux qui ne 
e i acqtusi- cesse de verser sur le peuple cana- 

innoinhrables bienfaits. La

au Il nous fait plaisir de faire connaî­
tre à leurs nombreux amis l’agréable 
événement qui vient de réjouir les 
deux familles Côté et Eelzile.

M ardi, le 9 octobre courant, M. 
Théophile Eelzile, m archand-négo­
ciant de Trois-Pistolcs, conduisait à 
l’autel Mlle Rose Côté, de St-Fabien. 
Cette union fut bénite par le Révé­
rend M. Emile Côté, curé de St- 
Françors (l’Assise, frère de la mariée.

M. Paul Eelzile, rentier de Trois- 
Pistolcs, âgé de 87 ans, fut heureux 
de pouvoir se rendre à St-Fabien pour 
être le témoin de son fils. M. Napo­
léon Côté, d’Edmunston. N. B., s c ­
iait empressé de venir accompagner 

dont il est aussi le

m.Tel est le titre d’une recent ouvra-1 
I lcrry, publiciste 

d’auto-
.V I '.ge de M .

spécialisé dans les questions 
mobilisme, qui vient d’être mis en 
vente dans les principales librairies. 
Le nouveau livre, unique en son gen­
re. est considérable

Jo-près de la Cathédrale, l’une sur la 
. . , . , rue St-Germain et l'autre sur t ave-

et i mie mu n m mtc (|e |a Cathédrale: ces travaux ne 
captivant non seulement pour les | (lvv.m, dépasser le centre de ces 
chauffeurs et mécaniciens, professa, H  (k.ux
nels ou amateurs, qui devraient ions. j Su|. ^.iposilion de M. le conscil- 
sans except,on. se le procurer, le h- ,ur , k .lluur. , sl résolu dc faire
re attentivement de la prem ier, a f;lirc k, 1K.l lv a g ,  ]l0nl , | ,  ,a ,-ivi-
la drniere ligne, et le tenir constam-1 ■ rc Kimouski sans retard, 
mem a leur porte, pour y puiser a v „ intervenue entre MM.

occasion de précieux renseigne- ,;m., j;rs . Desjardins, p ire
monts, mais encore pour les <„npe.- nv>j;ir(,ins_ fils, | •hUij.p, Des-
• roianes qum tercsse.lt vivement les ja ,.(|il|s <, All;„ | „ ,  „  MM. Tho- 
mvsteres de la meeamquv en tout ce, ;,)as ,,ineau el |.-P ierre  Lepage, au

:| 1:1 locomotiGH par vchi- Mljvl (k. ,a ^opriété des eaux du lac
cu l,-m o teu rs  roulants mus le, p lu s , j) ,,ro s ie rs , il est proposé et résolu 
diverse- tonnes. L Automobilisme au j qU(. m t c  corporation fa

lion des eaux du lac Desrosiers aux (m,n 
conditions fixées dans la résolution 
du 9 juillet dernier, et Son Honneur 
le Maire est autorisé de signer pour 

, , ..M et au nom de cette corporation les ac-
votturcs a moteurs, une etude fou. - j u .s ,rachat d-dessus. MM. Thomas 
! , ,  ,1, la construit,on automohik p ineai|_ v, Pierre Lepage. présents
moderne et de- .véhiculé- spéciaux ■ , t.„ ,  ,dm ee. consonteul a interve- 
nm- par I essence et la vapeur des Ilir dans les actes ci-dessus et à aban- 

-ages ct pratiques touchant 
conduite”, les accidents à préve­

nir. le- panne-, les réparations, la siers sur lvs „un,éros 250, 251. 
tenue et le fonctionnement d m , ga- - v, 255. au cadastre officiel de la
î.igc, ;.i tome,  et». : am i- s ,  de St -Anac.let, à t i l r ,  gra-

\ o „ -  avons du que I ouvrage de. , uh< • V()l)dilion J;l vi)] , ] ,Ilr ac.
M. 1 Terry est um qu, en son genre cur(k, m, droit ,1c passage sur tout le 
et c est exact: es mot- techniques y , ^ ; , ,  qu j ]ui appartient autour du 
sont donnes a la loi- en français et , n

anglais—de quoi, l’on n , saurai, ' et résolu que celte séance
être assez reconnaissant au patient et s()it ajouriH'., au vendredi, le cinq oc­

tobre courant, à S lires p.m. pour 
l'ontimter l’examen du r,’>le d’évalua-

ic lende- 
lottni.,

Théophile Côté et Georgiana Oucllet’ 
Le 10, Joscph-Edouart-Eriicsl, fil­

le de Louis Gonzales, ingénieur ,|e
marine, et de Florilda Durettc.__p. ct
m., E rnest P intal et Hcrmance Du­
rettc.

Le 11, Maric-Gcrlrude, fille d’Au­
guste Üuohêne, cuit., ct de Clara La­
voie.— P. et m., Edmond Bégin ,t 
Amanda Ixtvoic.

sa jeune soeur 
parrain. M. Côté n’avait pas revu sa 
famille depuis douze ans.

La cérémonie eut lieu à 51i. 30.
mais, bien que matinale, elle n’en 
fut pas moins très solennelle. Ce fut 
aux échos du carillon des grandes 
fêtes que les fiancés s’avancèrent 
vers le bas-choeur pour y occuper les 
fauteuils qui leur avaient été préparés 
parmi les fleurs et les flambeaux. Un 
programme choisi de chant ct de m u­
sique fut fort biOn exécuté par les 
Demoiselles E nfants de M arie de

S E P U L T U R E S  A RIMOUSK1
pages, illustrée 

explicatives, eon-t 
claires, faciles à I

Cumula, en ses 568 
250 Le 11 octobre, Gcorgiana Laronchc 

veuve de Théophile Dugas, décédée à 
l’hôpital St-François d'Assise, à Qué­
bec, le 7 courant, à l’âge de 57 ans.

Le 12, Henri pcschcncs, époux de 
Geneviève Lavoie, décédé le 9 c 
rant à l’âge de 75 ans.

ses
procession se réforma ensuite pour le 
retour à l’cglise où les fidèles reçu­
rent eux-mêmes les bénédictions dit

de gravures 
données 

sur les
tient
comprendre 
construction et le fonctionnement des!

des
principes.

'Très-Haut dans un Salut solennel qui 
termina la célébration religieuse de 
l'événement. Une tem pérature agréa­
ble. une douce brise qui secouait 
joyeusement les drapeaux, faisaient 
rayonner dans les airs l’allégresse de 
la terre.

cou­

­
la paroisse à l'honneur de celle qui 
avait toujours été une de leurs con­
gréganistes les plus dévouées.

Après la messe nuptiale, les nou­
veaux époux, accompagnés de leurs 
proches parents, revinrent à la mai­
son paternelle chez M. Léon Côté, 
pour un déjeuner intime qui fut aus­
sitôt suivi de leur départ par l”1,E x ­
press M aritime” à 8bres 30. Ils visi­
teront Québec et M ontréal.

A leur retour, M. et Mme Théo­
phile Belzile dem eureront à Trois- 
Pistolcs. demeure actuelle et poste 
central de commerce de M. BelzHe.

Aux joyeux héros de cette fête, 
nous offrons amicalement nos f(di­
lations et nos meilleurs voeux.

— E N C O R E  L E  P R O G R E S.—La 
tem pérature, si longtemps maussade, 
était aujourd'hui ravissante. C’est 
sans doute

LE BARRA GE M ETIScou donner eu faveur de la ville la lisiè­
re de terrain bordant le lac Desro-

252.
“la

à M. ]e 
Golfe qui nous prête ses 
avec tant (Le bienveillance

e Le barrage du lac Métis, à la tê­
te de la rivière du mêmc nom, dans 
le comté de M atanc, sera bientôt 
fait accompli. Au printemps dernier, 
la commission des

M. le Docteur L.-J. M oreault, M. 
P. B., et M. Emmanuel D 'Anjou. M. 
I '.. députés du comté de Rimouski 
qui s’étaient fait un devoir de rehaus­
ser de leur .présence cette fête toute 
familiale, adressèrent alors la parole 

foule anxieuse de les entendre.

un

eaux courantes
■avait fortem ent recommandé 
construction, et tout récemment, le 
cabinet provincial l’a approuvée. 1 
travaux coûteront $200,000 environ 
et la commission des eaux courantes 
recevra des soumissions jusqu'au 17 
de ce mois. On se m ettra à l’oeuvre 
dès le printem ps prochain.

Grâce à ce nouveau barrage, la 
Lower St. Lawrence Power Co. 
pourra fournir l’clectricité dans ton­
ies comtés du bas du fleuve, parti­
culièrement à Rimouski, Matane, I lo­
ua venture et Gaspé. Elle s’attend 

, ce **e.iu temps qui nous qu’elle sera en m esure alors de don- 
a amené le passage d un gigantesque 
oiseau genre “vieux pays” , qui a sur­
volé le fleuve environ aux deux-tiers 
de la hauteur de nos montagnes. A- 
vertis par son ronflem ent retentis­
sant. nous l’avons surpris dans Pc-’• Un pendant d ’oreilles à deux 
ehancrurc des monts et nous avons. branches en perle satin rose Pâle. A 
vu voir, au moins de loin, ce que peut partir de chez le douteur Drapeau en 
être un airéplane. Nous avons "donné eoiftîiiuant jusqu’au bureau de xl 
un memento sympathique aux réeen-1 Gilbert.
tes victimes de cette merveilleuse in-1 Récompense à la personne qui lu 
vent ion moderne. G . . .  i rem ettra à l’Im prim erie Générale.

G cet te

à la PROCHAINS /MARIAGES .esM. le Docteur Moreault parla le 
premier. m m- fit de grands éloges, 
que nous voulons croire sincères 
mais qui n , laissent pas de nous im­
poser <tT' graves obligations. Il s’a ­
git pour les citoyens le St-Fabien de 
ne pas déchoir de la position peut- 
être trop belle qu’il non- a reconnut 
dans tout le district en fait d'éduca-

On annonce pour le 25 octobre 
courant, le mariage de Mlle Rosanne 
Pineau, fille de Madame Narcisse 
Pineau, du Sacré-Coeur, avec 
notaire Albert St-Pierre, de St-Pas- 
cal de Kamottraska, fils de Madame 
Paul Dessaint dit S t-Pierre.— Pas de 
faire-part.

le*consciencieux auteur ! 
sont puisés

exemple
une construction 

employée dans notre paj 
Initions ont été obtenues 
facturiers eux-mêmes: i 
dans le volume, des

dan
: les illus ; , : 
des manu-1 
est traité | 

autos à essence

tion. M. leht cette 
ii q octobre courant,

ennve est ajournée an 
à Shres p.m.

a vapeur, a chenilles, cycles cars, va-1 
niions, tracteurs, moto» volettes, avec ! 
une précision et une netteté d 'exprès ! 
sinus qui démontrent, chez l'écrivain 
la science et l’expérience acquise dans i 
les usines depuis vingt ans.

Inutile, après ce que nous venon- 
d’en dire, d ’ajouter que nous von ! 
sciîlons fortement à nos lecteurs qui 
s’occupent d’automobilisme ou qui | 
se passionnent platoniquement pou- 
celte science attachante

Remerciements
M. Philippe Laroue.be et les nient- tion. 11 nous a aussi donné l’assuran- 

bres de sa famille remercient sincè- ce que le gouvernement dont il fait 
renient toutes les personnes qui leur partie, soucieux de l’avancement de 
ont offert ,-otis toutes les forme-, des l’instruction publique dans la provin- 

sympatliies à l’occa- ce, saura reconnaître les sacrifices 
la mort de Madame Théo hi- réels que tous, autorités et contribua­

b l e  Dugas (Georgina LaroucheJ. Mes. n’ont pas craint de s’imposer

I,e mariage du Major Jos. Pinault. 
fils (le M. John Pinault, de M ont-Jo­
li. avec Mlle Jeanne Landry, fille de 
feu M. A. C. Landry et de Madame 
Landry, aussi de Mont-Joli, aura lieu 
le 15 octobre.

ner le pouvoir et la lumière à de-detémoignages 
s ioii de prix avantageux.

PE R D Upour rencontrer ses vues.
De fréquents applaudissements etNotes Locales Mardi, à 8h. 50. le 25 octobre, se­

ra célébré, dans l'église de St-Hé- 
ninit. (Témiscouata), le mariage de 
M. Edgar Bolduc, marchand, fils de 
M. et Mme Ers-Xavier Bolduc, de 
St-Raphacl J Bel léchasse J. avec 
Antoinette St-Pierre, fille du Capitai­
ne et de Mme St-Pierre décédés, au­
trefois du Bic. La bénédiction nup­
tiale leur sera donnée par le Révd. 
J. E. St-Pierre, ptre._______________

un vigoureux merci prouva a notre
bienveil-

pratique . . .
l’“Automobilisme au r \a Première session de la Cour 

llcrrv . La Cic de Supérieure a Rmmuski, pour la nou­
velle année judiciaire 1925-24. s’est 
ouverte lundi au Palais de Justice 
sous la présidence de Pilon. Juge 

! Stein.

et
dévoue représentant que 
tantes paroles avaient été aimées, ap-

dc Se procurer 
C anada” de X.-F.
l’Evénement et la Eihrairie Carneau 
a Québec, vendent le volume au prix 
de $2.00: par la poste 

Au-delà de 12(H)

ses

preciees.
M. William Bellavance, maire et 

président de l’assemblée, nous présen­
ta ensuite, ainsi qu’il l’avait fait pour 
l’orateur précédent,
D'Anjou. M. P.

Notr

Mlle
$2.16. 

exemplaires
.

ont
—Celt, deuxième semaine d ’octo- 

i lire est vraiment anormale par sa 
température splendide!

-Madame Alphonse Paré, de Ri-1 s'excusant de 
vièrc-du-Loup. était en ville au coin-! rence sur 
mcnccment de la semaine.

— M. M ark-ll. Kainc, 
de bois, de Québec, a passe ta semai­
ne à Rimottski, par affaires.

—AI. Louis Pôuliot. pompier de 
Madame Pouliot, et leur 

accompagnés de Mlle 
sont venus passer 

u n , quinzaine chez leur mère M ada­
me X c Achille (îagnon.

I,e Révérend Père Léonce T he­
riault, des Pères Blattes d 'Afrique, 
est descendu le Montréal hier, en

EmmanuelM.été vendus à Montréal 
position au Salon de­

pendant
\ut<

ex
termes ; M A I S O N  DES L A I N A G E S !léputé aux Communes.

son apparantc indifté- 
les responsabilités trop 

I lourdes qui incombent à son gotiver- 
marchand nenient depuis la grande guerre.

s’empressa néammoins de nous lais­
ser savoir qu'il endossait avec plaisir 

compliments que nous avait faits 
son prédécesseur à la tribune et qu’il 
se sentait réellement honoré d’être né

.Qe

A u  conseil municipal

D R A P  A M A N T E A U X , V elour, B olivia, M argella 
depu is $3.25 la verge.

E T O F F E S  A P A R D E S S U S , depu is $2.00 la verge.

P A R D E S S U S  E T  H A B IT S  S U R  M E S U R E S  
depu is $15.00.

F L A N E L L E S  D E  S P O R T  (asso rtim en t de cou leurs) 
T rè s  pesan te  $1.75 la verge.

C O U V E R T E S  D ’A U T O  E T  D E  V O IT U R E  
P lus de 4 vgs carrées ioo '/f, la in e  $5.00.

S<)U S -V E T E M E N T S , C H A N D A IL S , L A IN E , B A S

DE LA LAINE SEULEMENT

MORT DE MME T H .  DUGAS.Lundi le premier octobre mil neuf 
cent vingt-trois, à une séance tréné 
raie du conseil municipal de 
de Rimottski tenue, 
re 'des séances de c 
ip.m..

Madame Vc Théophile Dugas, née 
Georgina Larouche, qui demeurait 
depuis plusieurs années à l’Hospice 
des SS. de la Charité de notre ville, 
est décédée lundi à l’Hôpital St-Fran- 
çois d ’Assisc d , Québec. Elle était 
âgé de 57 ans S mois. Ses funérailles 
ont eu lieu à la cathédrale de Ri­
mottski hier au milieu d ’un grand 
concours de parents , t  d’amis. La dé­
funte était la soeur de M. Philippe 
Larouche. boucher-épicier, de notre 
ville. , t  la mère de M. W ilfrid  D u­
gas. Nos sincères sympathies à M. 
Larouche, à M. Dugas et aux au ­
tres parents en deuil.

98
%

1. vill. I
au lieu ordinal 
cotiscil, à Shre

! . .es1 Montréal.
molisiettr le mai j fils Jean-Paul, 

D.. et mes | Blanche Gagnon, 
Bella

e
ml presents : 

re L.-J. .Xloreaiilt, M 
sieurs les conseillers Xlphônse 
vanve. Charles Caron. Camille Béni 
hé, Edw ard-M .

v;>iparmi nous. I! reconnaît notre volon­
té de bien faire ,1 promet de ne pas 
nous oublier quand 
redevenus meilleurs.

Vraiment, nous sommes un peu 
fiers, nous aussi, de penser que 110- 

mission dans quelques paroisses de tre estimable député a appris les élé- 
notre région. 11 s'est arrêté à St-Eloi | ments d , cette langue q u ’il parle

ses parents, bien dans notre modeste école. Nous 
Arthur Da- le remercions sincèrement de ses ex- 

niottrs, ancien* rédacteur en chef de cellentes dispositions [tour l’avenir et
nous en prenons bonne note.

Car notre école, que nous avons 
voulue aussi belle, n’est que le com- 

du Noviciat d e s , mcnccment dit progrès que nous a- 
Depttis quel-j vous en vue pour notre localité. Puis- 

qu es années. M. l'abbé Datnours é- se la divine Providence nous redott 
j tait curé à St-lvpiphane ( Témiscoua- ! ner quelque tien de prospérités et nous 

■ I la J ; son « tnt de santé vient de l’ohli- permettre d'accomplir la tâche que nous 
renoncer au ministère parois- nous imposons, celle de rendre St-

Fabien un des joyaux de ht campa 
M. Jules-A. Brillant, président- gîte du Bas St-Laurent. Nous n’avons 

gérant de la Compagnie de Pouvoir, n’avons pas, il est vrai, la vue du 
a fait la semaine dernière en cinq fleuve, panorama si grandiose, mais 

! jours un rapide voyage d’affaires à j l’enchâssement sévère ct pittoresque 
1 New-York. Chicago. Philadelphie et 

Toronto. La nuit, il était “dans les

w.
' ‘S temps seront

IIl client- et I.éopold 
D'Anjou, formant quorum 

la jiresidence de monsieur le
R. sous

maire.
Le procès-verbal de la dernière sé­

ance est lu et adopté.
Proposé et résolu que les 

suivants soient approuvés

si
* *compte 

et payé
en passant.pour visiter,

1
Révérend M•esavoir : 

( îeo. *I )' Atinuil. 
$58.54 ;

-al. sept., $29.17 
M. Pineau, sal et lov 

sept. $155.00: Liste de pave X 
855.75. No 102, 1.15 No" 103. $156 
90. No 104. $104.49: No 105. $78.96 
Loyer, bureau, 
grain et Caron.
I l.-C. Lepage, $679.72 :
R vs. $158.28;

$ 8 . 18 ;

l'Action callioUt/uc. est arrivé il y a 
quelques jours à Rimottski, pour y j 

101 | demeurer, ayant été nommé par l 'O r­
dinaire aumônier 
Frères du Sacré-Coeur.

O-:,coin. Feu Henri D esclicn es
Nous avons le regret d’annoncer 

la mort, après de longs mois d’une 
maladie soufferte avec une admirable 
patience, de M. Henri Désobéîtes, de 
la ru St-Edmond. Scs funérailles ont 
eu lieu à la cathédrale ce matin au mi­
lieu d’une nombreux concours de 
parents et d’amis. Feu M. Désobé­
îtes était âgé de 75 ans.

A Madame Ye Deschênes ct à la 
famille en deuil, nos sincères sympa­
thies.

La Cie de Lainage de Rimouski, Ltée Hai »
#

sept. $15.00; Cas 
frais divers, $1 16.50 

Fret C. 
D’A njou et 

La Cie de Pou 
St-Lan rent,

$7.00:
Buffalo Meter Co 

$8.10; C. 
et S65c.

$ C .  B .  B E A U D E TP.-F. ger i
Fils Ltée, sial.
voir du 
Johnny Rioux.
Pierre. $225.00 :
$20.90 : Douane, 
press, $2.42 :

\  u les ventes faites par M. N n
St-PL-r 
52 G  1:

Bas $6.5i i : 
Evariste Si

MONT-J OLI.
Agent d’Assurance-feu ct autres en général

E

Nat F '. Représentant de Cie Anglaises et Américaines
Est à votre disposition pour tous renseigne­

ments à ce sujet.
JE SOLLICITE VOTRE PATRONAGE

que nous forment les cimes élevées 
«les Monts Notre-Dame, les jolies 

chars", ci le jour aux affaires. Voilà nappes d ’eau qui reflètent les 
; ce qui s’appelle faire et voyager vite aiguilles de nos épi nettes etdc nos sa- Le 50 septembre, les paroissiens 

à la fois. 1 pins, le feuillage en ce moment do- de St-Simon se groupaient pour la
ou rougissant dc nos érables, les dernière fois autour dc leur bien-

aimé pasteur. Les courtes années 
passées au milieu d’eux, avaient été 
plus que suffisantes pour s’attacher 
les coeurs . . .  Apôtre sans peur ct 
sans reproche, il sait reprendre sans 
faiblesse, corriger sans aigreur, ins- 

tions, prudente en ses innovations, t ru ire de la parole et de l’exemple, 
et constante dans ses décisions. Comme le divin M aître, il eut un

Nous désirons que uns écoles, tou- amour tout particulier pour les pan­
ics nos écoles soient non-seulement un vrcs. les faillies ; que dis-je! les pau- 
foyer dv science, mais encore une mi- vrcs n’eurent même pas besoin d’aller 
ne de orcc et de courage où vieil- à lui puisque lui-même allait vers eux. 
(Iront puiser sans relâche les généra- Aussi la nouvelle de son départ, de 
tioHs présentés et à venir. Nous voit- cette séparation trouve un écho dou­
ions aussi qu’elles aident au maintien lourcux dans tous les coeurs dc la 
de la santé corporelle, car nul ne grande famille paroissiale.. 
petit espérer Kg rendre utile à la so- A l’issue dc la messe, il y eut pré- 
ciété. fut-il la plus sublime intclli saltation d’adresse et don d ’une hottr-
gence qui soit, s’il ne possède un mi- sc par les'paroissiens.

M. labile Lionel Roy. qui a pas- îiimum de santé. C’est pourquoi rien Après vêpres, les E nfants de M arie 
se 1 année dernière a Jerusalem a été n ’a été épargné pour que les élève; voulurent aussi présenter leurs hom- 
nommé directeur du Grand Séminal- qui passait tour à tour sur les bancs mages à leur vénéré Directeur, qui 
re. succédant a M. le chanoine Mo- d'études ne puissent en rien souffrir fut toujours pour elles, la hontéqui 
reault, nomme procureur. M. l’abbé ipar suite d’un logement défectueux, attire, la parole qui console, le con-
Adolphe I remlilay, après une année L’école fut ouverte toute l’après- sell qui encourage ct fortifie,
passée a 1 Ecole Normale Supérieure midi aux nombreux visiteurs qui fit- Comme gage sensible de leur vive 
de Québec, a été nommé économe et rent reçus avec un cordial empresse- reconnaissance et dc leur p ieux sou-
professeur de Rhétorique. _ ment par Mesdemoiselles les institu- venir la congrégation qui doit son éta-

— Nous apprenons la mort, a la trices, titulaires des différents cours, hlsscmcnt à notre regretté pasteur, 
suite d une opération a l’hôpital, dc > Voici leurs noms : 5e et 6e année, lui présenta une canne à pommeau ■ 
Madame ( .audiosc Lcnghan, d’O tta- Melle Albert inc Lepage ; 4c année, j d ’or ainsi qu’un riche bouquet spiri- : 
u a. soeur de M. le Dr Bottillon, de Melle Alice Rentier ; 5e année, Melle tttel accompagné d’une magnifique [
Matanc. Palm yrc Bclzilc; 1er année, M elle1 adresse de sincères remerciements. L

cissc Gagnon 
re d'un terrain

à M. ST-SIM ON
mesurant

front sur la rue St-Jacques par 12/ [ tout 
de profondeur dans la ligne ouest et I — 
145' dans la ligne 
tit» des lots 
cadastre de

Mlle Clémence Anuot est de re- : ré 
cette semaine d ’un voyage de) frais ruisseaux (|tti arrosent nos fer- 

à Québec, où elle tik-s prairies, tout cela ne nous for­
me-t-il pas un écrin manifique, digne 
d'un vrai diamant. Et ce diamant, ce 
sera la vaillante paroisse de St-Fa- 
hieu. solide dans sa foi et ses convic-

i-st. laromt ; 
numéros 589 et 592 
cette ville, et par Le- 

I extilcs du Golfe Liée à M. battu i 
miel D’Anjou de la ropriété nttm .n 
402p et 405]> au ca lastrc 
ville, le secrétaire-trésorier est char 
gé de noter telles mutations et tic [ M. V; 
faire les changements

tour
<|ii< Iqucs semaines 
était l’invitée de ses amies.

au

— M. Maurice I ht pré. avocat, de 
Québec, était en ville hier, occupant 

de v •'!, ; dans une cause en Cour Supérieure.
Nous constatons avec plaisir que 
avocat Asselin, qui a souffert 

I pendant une couple de semaines d'une 
grave et douloureuse indisposition. 

| est assez bien rétabli depuis quelques 
jours pour retourner quotidienne­
ment à ses affaires et recevoir ses 
clients, à son bureau. Nous lui sou­
haitons de tout coeur le plus parfait 
rétablissement.

— M. le notaire J.-B. Perrault, de 
Mont-Joli, était de passage en ville 
mardi dernier.

AU MAGASIN POPULAIRE
RAOUL DESCHESNE

Rue St-Germain ouest (côté sud)
necessaires

Notre vente d'Octobre, c’est l’occasion pour vous 
de profiter des prix que nous 

avons à vous offrir.
La qualité et les prix sont des arguments 

qui décident les plus difficiles.

dans le rôle d’évaluation.
Proposé et résolu que V secrétaire 

soumette la l iste des arrérages de  I j 
taxes à la séance du quinze courant, 
rant.

Le conseil reçoit une requête de 
Les Textiles du Golfe. Limitée de­
mandant de réduire l’évaluation de 
leur propriété numéro 426]). 452p. 
etc. au cadastre de cette ville, vu l'en­
lèvement de machineries d'une va'etir 
de $1250.00 depuis la confection du 
rôle d’évaluation.

Proposé et résolu que les modifi­
cations suivantes soient faites au 
rôle dévaluation actuellement à l’ex ­
amen de ce conseil: Les Textiles du 
Golfe, Limitée, propriété 426p. 452p 

‘etc. numéro 626, valeur réduite à 
$7,400.00; Joseph Desrosiers, 
priété 69, numéro 124. 
te à $6.300.00 : Anselme Côté, propri­
été 236]). numéro 348, valeur réduite 
à $10,000.

Vous jouirez des prix suivants :
Etoffes il manteaux, rég 3.50 réduit il 

•X» f i  -19 la verge.
•Y» Robes de maison,
# 8  " M 9
•À» Jolies blouses, en voile, rég 2.49 réduit 

" 1 -25
W  Spécial, savon d’odeur, réduit il 4c. 

la barre.
kta I.ot Broderie réduit il 4c. la verge.
MP, Toile il nappe régulier 95e. réduit il 
JÉJ 69c. la verge.
xûi Pantalons, pour hommes, rég'tlier 2,50 
SK réduit il 1.95

gulier 5.25 réduit il 3.75 *X*
Pantalons, pour garçons, régulier 2.25 

réduit il 1.50 et 1.75 la paire.
Bretelles, pour enfants, réduit il tac. TJ, 

la paire. W
Bretelles, pour hommes, réduit il 19c- 

lu paire.
jo lis Guillaumes régulier 25c. la verge JÇj 

réduit il 16c. îjk
Chaussures, pour enfants, régulier 

1.49 réduit il 98c,
Chaussures, pour enfants, régulier tXJ 

1.75 rédujjt il 1.29 W
Chemises fantaisie, pour hom m es, ré- 

gulier 1.50 réduit à 98c. SB

rég 2.25 réduit

•À*

pro- 
valcur rédui- •fm Pantalons pesant, pour chantiers régu-

w  lict 4-95 réduit ii 3.50
•JL* Pantalons, pesants pour chantiers, ré-

•*


